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OU PLUTOT POU lIEN.

Tout abonné à P'Echo du Cabinet de Lecture
paroissial de Montréal, qui d'ici ait lerfévrier
1865, aura payé son abonnement pour 1865 et
les arrérages, recevra avec le 3ème numéro de
l'Echo, 1865, un MAGNlFIQuE PoRTnRAIT en taille
douce d'un personnage historique du Canada.

Il en recevra un sEcoNu avec le numéro du
15 avril, et un TaoisièmE avec le numéro du
15 août.

Tout nouvel abonné qui aura payé son abon-
nement au 1er février, recevra les mêmes por-
traits et aux mêmes époques ci-dessus.

Enfin, si le chifire des abonnements payés
s'élève, au 1er novembre 1365 au-dessus de
1500, tous nos abonnés qui, à cette époque
auront rempli la condition ci-dessus, recevront
un quatrième portrait avec le dernier numéro
de l'année, c'est-à-dire le 15 décembre 1865.

Quiconque nous enverra le mon.tant de six
nouveaux abonnés recevra franco par la poste
un exemplaire de la vie de Messire H. Prévost
magnifiquement cartonné, illustré de son por-
trait.

On le sait, notre oeuvre n'a jamais été pour
nous une affaire de spéculation ; nous avons
voulu, d'une part, favoriser les bonnes lectures,
et lutter contre la propagande des mauvais
livres ; et de l'autre, encourager le talent, lamour
des lettres et mettre entre toutes les mains un
petit journal utile et agréable. On n'a pas
oublié que c'est le modeste Echo dû Cabinet
de Lecture qui a peut-être donné naissance aux
Soirées -Canadiennes, au Foyer Canadien, à la
Gazette des Campagnes,et à la Revue Canadienne.

Quand PlEcho n'aurait produit que ce bon ré-
sultat, ne devrait-on pas lui en savoir bongré?

Mais qui ne sait encore que les DELLES GiRA-
vunFs parlent aussi à. l'esprit et au ceur, et
qu'on est fier de pouvoir étaler, aux yeux de £es
amis et des étrangers, le portrait des personnages
qui ont su, par leurs services, leurs qualités,
leurs talents et leurs vertus, honorer la patrie.
Eh bien ! si, comme du reste nous n'en doutons
pas, on vent bi.en nous conserver les cordiales
et flatteuses sympathies qu'on nous a montrées
jusqu'à ce jour, nous avons la confiance qu'avec
la ransî.x que nous offrons aujourd'hui à nos
abonnés, nous pourrons peu à peu enrichir et
orner nos salons et nos appartements d'une
nELLE GALERIE C_4 mNADNE .

NOTRE JOURNAL.

LÉcho, avec ses six années d'existerice,
frappe aujourd'hui à la porte de toutes les fa-
milles canadiennes, certain de trouver, à son
entrée, des visages amis et des cœurs sympa-
thiques.

Il a, pour se recommander, une vie assez
honorable et des services qui ne sont peut-être
pas à dédaigner, disons-le sans faux orgueil du
passé comme aussi sans fausses espérances de
l'avenir.

Tel a été du moins le sentiment de nos Lec-
teurs en lisant, l'autre jour, le tableau raccourci
des labeurs et des sacrific6es des:directeurs de
l'Écho durant l'année qui viint da:finir.

Ils ont bien voulu nous dire- que notre Revue
n'a point été sans mérite ni åahs élat dans
l'ouvre éminemment sociale 'de la propagation
des saines doctrines littéraires et politiques.

Ils ont bien voulu nous dire que c'était avec
bonheur qu'ils avaient vu lcho prendre surtout
à tâche de faire connaître l'histoire, la noble
histoire de notre pays, et les hommes qui, dans
une sphère ou dans une autre, se font. les soldats
de la nationalité et les martyrs de la religion.

Ils ont bien voulu enfin couronner les faibles
efforts de notre zèle par un patronage toujours
croissant.
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